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Reine du T. S. Rosaire les a bénis pour leur piété et leur généro­
sité et cette maternelle bénédiction leur portera bonheur.

Bécancour, 14 septembre. — Le pèlerinage de Bécancourt était 
attendu depuis longtemps et l’on se promettait toutes les consola­
tions que savent donner de vrais pèlerins Malheureusement les 
affreuses pluies de la veille et de l’avant-veille jetèrent la conster­
nation dans les rangs. Seuls les excessivement braves nous arri­
vaient sous la direction du Rév. Mr Bourbeau, vicaire de Bécan­
court, et du Père A. Hénault, O. M. I.

Il était facile de voir que la piété la plus vive remplissait les 
cœurs. Nous en sommes certains, on n’en voudra pas à la Sainte- 
Vierge, et, l'an prochain on se rendra encore à son sanctuaire. — 
Au revoir et beau temps.

S te Angèle de Laval. 21 septembre. — La paroisse de Ste-Angèle 
n'a qu'à ouvrir les yeux pour voir le Cap et elle n'a qu'à ouvrir la 
bouche pour que sa prière soit entendue de Notre-Dame du Saint 
Rosaire: le fleuve à franchir et voilà tout. Aussi le pèlerinage de 
Ste-Angèle, c'est la paroisse tout entière qui se rend au sanctuaire 
vénéré. Le Rév. Monsieur Victor S. de Carufel avait bien raison 
d’être fier de ses ouailles. Purifiées dans le bain salutaire d’une 
retraite prêchée par les Pères Boissonnault et Deguire, Oblats de 
Montréal, élles étaient très bien préparées à recevoir les faveurs 
du pèlerinage.

Merci de l’édification que vous nous avez donnée, chers paroissiens 
de Ste-Angèle et croyez bien que nous désirons vous revoir l'an 
prochain.

St Jean des Chaillons, 21 septembre. — Pendant que les gens de 
Ste-Angèle étaient en pleine procession du T. S. Rosaire, ceux de 
St Jean Des Chaillons arrivaient aux pieds de Marie. Le Rév. Mr 
Lizotte, leur vénéré curé, nous les amenait nombreux vers midi par 
le vapeur “ l’Etoile ”, Arrivés sur le tard, ces braves pèlerins ne 
purent prendre part à tous les exercices du pèlerinage; ils eurent 
cependant le sermon à l’église paroissiale et le chemin de la croix 
en plein air. Ils repartirent vers quatre heures, emportant avec 
eux, nous l’espérons, un bon souvenir du Cap et un vif désir d’y 
revenir. En tout cas qu'ils soient assurés que Notre-Dame du T. S. 
Rosaire les veut dans son sanctuaire l’an prochain.

Cap de la Madeleine, 28 septembre. — Déjà les dames de notre pa­
roisse s’étalent acquittées de leur devoir à l’égard de Marie et elles 
l’avaient fait avec toute la générosité que Dieu leur a mise au cœur. 
Nos hommes devaient avoir leur tour et ils l’ont eu. Dieu que ce 
pèlerinage à été très-beau, très-édifiant, c’est un peu imiter les bons 
parents qui ne craignent pas de se pâmer d’admiration devant les 
qualités de leurs enfants; mais que voulez-vous, la vérité a des 
droits qu’il n’est pas permis de méconnaître. Disons tout de suite


